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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 07/01/2016           4358,45
DOW JONES 07/01/2016         16906,51

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957
1,0868                 1USD = 603,567 1 USD 640,217                                                         
1,5360                 1CAD = 427,055 1 CAD               450,167       

127,7400                 1JPY  = 5,135 100 JPY 533,988
0,7455                 1GBP = 879,948 1 GBP 916,646
1,0875                 1CHF = 603,179 100 CHF 63 157,42
17,4987                 1ZAR = 37,873 100 ZAR 3 898,09
10,7758                 1MAD =                           60,873 1MAD                  63,30
7,1672                  1CNY = 91,522 1CNY 94,27
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
07 Decembre 2016: 33,00

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 07/01/2016

Après avoir été lauréat en 2014 du Grand
Prix de l'Excellence du président de la Ré-
publique, qui récompensait le projet "e-
DoleyCash by BGFIBank" en le dotant
d'une subvention publique de 16.000.000
de francs, notre compatriote vient à nou-
veau d'être récompensé pour la même
application, à Maputo au Mozambique,
par le prix de la meilleure jeune entreprise
africaine lors de la Start-up. Dans l'entre-
tien ci-dessous, Ernest Tewelyo Akenden-
gué explique les raisons de ce succès, tout
en incitant les décideurs gabonais à croire
en la jeunesse.  

l'union. M. Tewelyo, vous avez reçu
le  prix de la meilleure jeune entreprise
d'Afrique lors de la Start-up Africa
Competition qui s'est récemment dé-
roulée à Maputo au Mozambique. Pou-
vez-vous nous donner plus d'amples
informations au sujet de ce prix ? 
Ernest Tewelyo Akendengué : Le sym-posium annuel du leadership a eu lieu àMaputo, au Mozambique  sur le thème"Synergie: innover ensemble" dans le but demontrer que grâce à nos partenariats et àla collaboration efficace, nous pouvonsêtre plus rapides, plus forts et meilleurs. Au cours du symposium, il y a eu des dis-cussions de groupe avec des investisseurspanafricains clés, et la compétition Start-up Afrique a donné  l’occasion aux meil-leurs entrepreneurs, à travers l’Afrique,d’être coachés par des leaders de renom-mée internationale, encadrés et financésde manière à accélérer leur croissance etde mieux répondre aux défis de dévelop-pement du continent. C'est en présence del'ancien président de ce pays, JoaquimChissano, que notre pays le Gabon, par mamodeste personne, a été honoré, et le

concept e-DoleyCash, vainqueur de la trèsdifficile mais exaltante compétition orga-nisée par la Fondation Africa 2.0*, qui réu-nissait les esprits les plus brillants ducontinent pour réfléchir ensemble surl'avenir du continent . Ce concours entre-preneurial met en vedette des jeunes en-trepreneurs innovants qui changentl'Afrique, en apportant des solutionsconcrètes aux importants défis de l'heureauxquels sont confrontés les Africains.
Parlez-nous un peu du projet qui vous

a permis de remporter ce prix ! Il faut rappeler que, au plan national, Er-nest Tewelyo avait déjà été lauréat, en dé-cembre 2014, du Grand Prix del'Excellence du président de la République,qui récompensait le projet "e-DoleyCashby BGFIBank" en le dotant d'une subven-tion publique de 16.000.000 de francs.A moyen terme, e-Doley Finance comptepoursuivre cette dynamique et s'imposercomme la référence dans le domaine de laconception de produits financiers et ban-caires, à l'instar du partenariat avec laBGFIBank qui a donné lieu, depuis 2013,au projet commun et médiatisé intitulé "e-DoleyCash by BGFIBank".Ce projet consistait, pour e-Doley, à ap-porter à cette banque une plate-forme glo-bale, innovante, indépendante desopérateurs télécoms, de prestations ban-caires et financières telle que le mobileBanking, le mobile Money, les cartes pré-payées ou encore l'envoi et le retrait d'ar-gent sans carte sur les GAB et TPE etc., aubénéfice d'un large public bancarisé ounon-bancarisé 
Ce prix permet-il de prétendre désor-
mais que nos compatriotes sont capa-
bles de rivaliser avec les autres jeunes
du continent, dans des domaines aussi
stratégiques que la finance ou encore
l'informatique ? Tout d'abord, permettez-moi de dédier ce

prix à notre pays, à tous les entrepreneursqui se lèvent tôt et qui se couchent tard,qui bouclent parfois difficilement les finsde mois, à tous les patriotes qui se battentpour notre prospérité et qui frissonnent àchaque fois que le nom de notre pays esthissé à la tête d'un classement. Par ce prix,j'invite les Gabonais à se décomplexer sibesoin était. Oui ! nous aussi nous pou-vons, nous avons aussi de la ressource dequalité. C'est vrai qu'il y a encore beau-coup de travail à faire sur nous mêmes.Nous devons humblement continuer à ap-prendre, à nous inspirer des meilleurs,mais aussi, avec la situation économiquedifficile que nous connaissons actuelle-ment, nous ne devons plus hésiter à allervers les anglophones et prendre des partsde marchés sur leurs terres. A titred'exemple, en ce qui me concerne, commevous le savez, le concept "e-DoleyCash" estbreveté et protégé auprès des représenta-tions de l'OAPI depuis 2014. C'est dire quenous avons un savoir-faire exportable etbancable. Plusieurs pays du continentnous ont approchés, afin que nous repro-duisions le modèle ensemble. C'est doncdire que nous avons les outils pour exalteret rendre gloire au travail. Nous allonspouvoir toucher des millions de per-

sonnes. C'est dire combien les enjeux sontimportants et stratégiques. Notre cas n'estpas unique. Nous regorgeons de talents auGabon, qui ne demandent qu'à être valori-sés pour peu qu'ils en aient la chance.Nous n'avons aucun complexe à nous faireface à nos pairs africains... Nous avons au-tant de génies qu'eux, sinon parfois plusd'originalités. Néanmoins, il faut aussi direque le système dans lequel nous avonsvécu n'a pas toujours été favorable àl'émergence d'une véritable classe d'en-trepreneurs. En observant et côtoyantd'autres jeunes brillants du continent, j'aipu me rendre compte que nous devons ap-prendre à être plus "corporatistes" et cul-tiver le volontariat ou le servicedésintéressé pour nous former à certainesvaleurs que je qualifierais d'ingrédients àsuccès chez les Anglophones en général.Nous devons adopter une mentalité plusanglo-saxonne avec ses avantages. Auxjeunes Gabonais: trop longtemps nousnous sommes interdits de rêver et de voirles choses au-delà du Gabon. Nous ne de-vons plus avoir peur d'aller nous confron-ter aux meilleurs dans d'autres pays. Lalangue anglaise ne doit plus être une bar-rière. Nous devons comprendre que le Gabonn'est que le début, pas une fin en soi. Nousdevons arrêter de tout attendre de l'Etat...N'attendons pas toute une vie que l’onnous permette pour commencer à exister. La compétence s’exporte partout. Culti-vons l'excellence dans ce que l'on fait. Ar-rêtons de nous plaindre. Croyons en Dieu et en nous-mêmes, puisosons ! “Nul n’est prophète chez soi” disaitJésus ! Aux investisseurs et aux banques : soute-nez-nous, ne laissez plus mourir de bonsprojets par faute de financement. Croyezen nous et osez prendre des risques.L'Afrique ne se fera pas sans cette nou-velle classe d'entrepreneurs que nous in-carnons désormais.

…Ernest Tewelyo Akendengué : "Cultivons l'excellence dans ce que l'on fait"
Entretien avec l'inventeur de l'application e-DoleyCash, récent lauréat du prix de la meilleure jeune entreprise d'Afrique à Maputo…

Interview  réalisée par Willy NDONG
Libreville/Gabon 

Ernest Tewelyo Akendengué, fondateur de
la société du e-banking, e-Doley, récem-

ment primé au Mozambique.
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LES entrepreneurs en herbeà travers l'Afrique peuventpostuler pour rejoindre le se-cond programme annuelpour l'entrepreneuriat dé-nommé "Tony Elumelu en-trepreneurship program"(TEEP) dédié aux start-upbasées en Afrique. Le portaild'application TEEP est ou-vert pour les souscriptionsdepuis le 1er janvier 2016 etacceptera les demandesjusqu'au 1er mars 2016 à mi-nuit.Pour postuler, les entrepre-neurs doivent remplir le for-mulaire de demande en lignesur le portail web : www.to-nyelumelufoundation.org.

Les candidats retenus, quiauront terminé le pro-gramme, recevront l'équiva-lent en monnaie locale de5000 $ (environ 3 millionsde francs) non-remboursa-ble comme capital de départ,suivi d'un autre financementde 5000 $ sous la forme d'unprêt à faible intérêt ou departicipation au capital.Les entrepreneurs sélection-nés rejoindront la cohortedéjà existante des 1000 pre-miers entrepreneurs, prove-nant de 51 pays, quiformaient le premier cycle del’édition inaugurale de 2015du programme et qui ont, àce jour, reçu des avantagesconsidérables de leur partici-pation. Notamment 12 se-maines de formation sur lafaçon de mettre en place etgérer des entreprises, avec

un mentorat et un soutien fi-nancier offerts par la Fonda-tion Tony Elumelu ; uneaccélération de la croissance(plus de 90 % des entrepre-neurs du programme TonyElumelu, qui avaient des en-treprises existantes, ont si-gnalé une croissance accruedurant l'année écoulée) ; l'ac-cès au financement ( unepartie importante des entre-preneurs sélectionnés ontaccès à des financements ex-térieurs supplémentaires,par le biais de la plate-formefournie par la FondationTony Elumelu) et des possi-bilités de réseautage, avec ledéveloppement d’un réseauentre anciens participants etnouvelles recrues, en établis-sant des liens personnels etdes opportunités d'affaires àtravers le continent.

« Je crois en l'autonomisation
qui peut changer le visage de
l'Afrique, telle que nous la
connaissons. Les entrepre-
neurs africains sont nos futurs
dirigeants et j’ai la passion de
leur donner la possibilité de
réussir », a indiqué Tony O.Elumelu.Le Programme Tony Elu-melu entrepreneurship estun engagement pris par laFondation Tony Elumelu, envue d'identifier et financer10 000 entrepreneurs afri-cains sur une période de 10ans. Il est ouvert aux citoyenset aux résidents légaux detous les 54 pays africains. Lessouscriptions pour 2016peuvent être faites par touteentreprise à but lucratifbasée en Afrique, ainsi queles nouvelles entreprises quiont moins de trois ans d’exis-

Les inscriptions sont ouvertes !
Tony Elumelu entrepreneurship program (TEEP)

MZM
Libreville/Gabon

tence.Lancé en décembre 2014avec un engagement de fi-nancement de 100 millionsde dollars US, le TEEP a attiré,pour sa première édition,
plus de 20.000 candidats ve-nant de 51 pays africains.L'an dernier, trois de noscompatriotes avaient été re-tenus lors du lancement de lapremière édition.

Trois de nos compatriotes (au centre) ont été lau-
réats lors de la première édition du TEEP. La cam-

pagne de la seconde édition est déjà lancée.

Ph
o
to

 :
 M

ZM


